
LEVIS
De toutes les villes de la province de Québec, Lévis est l’une de celles qui ont fait 

les plus rapides progrès. Un laps de temps relativement court lui a suffi pour devenir 
un centre important. Elle a surgi comme par enchantement, grâce au génie de son 
illustre fondateur Mgr Déziel, sur un site qui, pour l’agréable, la salubrité et l'impor­
tance topographique, ne le cède en rien aux plus remarquables de notre pays.

Vue de Québec, Lévis ainsi que le paysage environnant qui la met en relief, pré­
sente aux regards de l’observateur un panorama aussi agréable que pittoresque ; le 
terrain incliné sur lequel elle est assise en amphithéâtre permet d’embrasser toute 
son étendue d’un seul coup d’œil. Et c’est un spectacle toujours nouveau que celui 
que présente cette jeune ville pleine de vigueur, de prospérité et de promesses pour 
l’avenir.

Il y a quarante ans, la haute falaise en regard de la capitale provinciale, occupée 
aujourd’hui par la ville de Lévis, était encore à peu près déserte. C’est à peine si 
quelques maisonnettes s’élevaient ici et là. A cette époque fut décidée la question de 
l’érection de la paroisse de Notre-Dame de la Victoire. La même année, c’est-à-dire 
en juillet 1850, la construction de l’église de la nouvelle paroisse fut commencée, 
grâce au Révd. David Déziel, alors curé de St. Joseph de la Pointe-Lévis, et à la géné­
rosité de sept paroissiens, sur un spacieux terrain auquel se rattache un souvenir 
historique : C’est sur ce point dominant, couronné depuis quarante années par un 
temple dédié à Notre-Dame de la Victoire, qu’a été établie lors du siège de Québec 
en 1759, une batterie de I2pièces de canon etde 7 mortiers commandée par le colonel 
Burton, et qui fit subir à Québec un bombardement désastreux pendant lequel plu­
sieurs de ses principaux édifices ont été détruits sous le fer et le feu de cette batterie.

L’église fut livrée au culte dès l’année suivante, et, en 1852, le Révd. D. Déziel 
prenait la direction de la nouvelle paroisse.

Après avoir élevé un temple à la religion, M. le curé Déziel se mit en demeure 
d’en élever un à l’éducation. En prenant possession de la cure de Notre-Dame de la 
Victoire il s’occupa immédiatement de doter sa paroisse d’un collège pouvant donner 
à la jeunesse une éducation supérieure. La construction de l’édifice fut commencée 
en 1852 et terminée en 1853. Les Frères de la Doctrine Chrétienne eurent d’abord la 
direction de la nouvelle institution. Elle passa, quelques années plus tard, entre les 
mains des autorités du séminaire de Québec.

En 1874, le collège, laissé à lui-même, prouva qu’il avait acquis assez de force 
pour se maintenir et poursuivre son œuvre, avec succès. L’autorité ecclésiastique 
sanctionna son indépendance en 1875, et le 23 février de la même année, le collège 
de Lévis était constitué en corporation civile en vertu d’un acte du parlement.

A cette époque l’édifice était devenu trop étroit pour le grand nombre d’élèves 
qu’il recevait tous les ans. Dès 1875, fut construite la partie qui forme maintenant 
le corps principal, et, en 1884, l’aile du côté Est pour laquelle la ville de Lévis a con­
tribué par une somme de $4,000.

En s’occupant de la fondation de son collège, M. le curé Déziel ne négligea pas 
l’instruction élémentaire. Il fit ouvrir des écoles dans la nouvelle paroisse. La pre­
mière municipalité scolaire fut créée en 1850, sous le nom de Municipalité scolaire 
de la ville de JJ'Aubirjny. En 1861, elle fit place à la municipalité scolaire de la ville 
de Lévis. C’est surtout depuis cette époque que l’enseignement élémentaire a pris 
une extension remarquable. Le nombre croissant des élèves nécessita peu à peu 
l’ouverture de nouvelles écoles.

En 1889, le successeur de Mgr Déziel, le Révd Ant. Gauvreau, eut l’heureuse idée 
d’engager les commissaires d’écoles à confier l’enseignement élémentaire à la congré­
gation des Frères Maristes. Jusqu’à cette époque cet enseignement avait été donné 
par des institutrices, mais il devint alors nécessaire de les remplacer par des profes­
seurs plus sérieux. Les Frères Maristes prirent la direction des écoles au mois de 
septembre 1889, et depuis, le succès a répondu à l’importante amélioration faite dans 
cette partie de l’enseignement.

Après avoir procuré à ses paroissiens les moyens de faire instruire leurs fils, M. 
le curé Déziel se mit aussitôt à l’œuvre pour fonder une institution destinée à instruire 
les jeunes filles. 11 obt int de la Couronne en 1857, le terrain où s’élève maintenant le
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couvent. La construction de l’édifice fut commencée la même année et l’ouverture 
des classes y eut lieu au commencement d’octobre 1858, sous la direction des Sœurs 
de la Charité. Cette maison fut d’abord désignée sous le nom <VHospice St-Michel, car 
c’était l’intention de son fondateur d’en faire un asile pour les prêtres que les infir­
mités et la maladie empêcheraient d’exercer le ministère, en même temps qu’une école 
pour les jeunes filles.

En 1861, la Fabrique de Notre-Dame de la Victoire, céda la propriété du couvent 
aux Sœurs de la Charité de Québec, qui obtinrent son incorporation civile, le 5 mai 
1863, sous le nom de “Les Sœurs de la Charité de la ville de Lévis.” Le 18 janvier 
1870, le couvent-hospice inaugura une œuvre de bienfaisance bien méritoire, celle de 
l’Orphelinat. Il a donné asile à un bon nombre d’orphelines jusqu’en 1880, année où 
l’Orphelinat de Lévis fut transféré à l’Hospice St Joseph de la Délivrance. Cette 
institution fondée en 1877 par Mgr Déziel, avec le concours généreux de deux citoyens, 
fut pour ainsi dire le complément de l’œuvre du fondateur de Lévis. En 1882, 
l’Hospice St Joseph de la Délivrance était érigé en corporation civile par un acte du 
parlement. Depuis cette époque l’édifice a été considérablement agrandi et pourvu 
d’une chapelle qui est sans contredit l’un des plus beaux sanctuaires de tout le 
district.

En 1855, trois ans après la fondation du collège, l’établissement d’une organisation 
municipale vint donner une impulsion nouvelle aux progrès de la jeune paroisse. Tout 
était à faire : il fallait ouvrir de nouvelles rues, verbaliser et mettre en bon ordre 
celles qui existaient déjà, organiser un système de protection coutre le feu, etc. Le 
premier conseil municipal élu aux élections du 23 juillet et présidé par M. J. G. 
Blanchet, premier maire de la paroisse Notre-Dame de la Victoire, sut bravement 
faire face à tous les besoins urgents qui s’imposent généralement au début d’une 
paroisse.

En 1860, la paroisse Notre-Dame avait déjà fait tant de progrès que plusieurs 
citoyens conçurent l’idée de demander au parlement une charte en faveur d’une partie 
de la paroisse. Ce projet ne tarda pas à se réaliser. Dès l’année suivante, le 18 mai, la 
province de Québec comptait une ville de plus, connue sous le nom de “ Lévis ” en 
l’honneur de Henri de Levy, duc de Ventadowr, vice-roi de la Nouvelle-France en 1625.

Afin d’exécuter des travaux d’amélioration dont la nécessité s’imposait depuis 
quelque temps, la ville emprunta 8-10,000 du fonds d’emprunt municipal.

Ce qui a été accompli durant ces premières années, est une preuve que l’adminis­
tration était alors confié à des hommes aussi habiles qu’intelligents. Ces hommes à 
qui Lévis est si redevable eurent de dignes successeurs.

Le premier hôtel de ville fut construit en 1864, dans le quartier Lauzon. Le 
rez-de-chaussée servait de halle aux viandes, l’étage supérieur comprenait, outre la 
salle du conseil et le bureau du secrétaire, une salle de représentation. Lors de la 
construction de l’embranchement St. Charles, le gouvernement fédéral acheta cet 
édifice pour en faire la gare du terminus ouest du chemin de fer Intercolonial, et lui 
fit subir les changements que nécessitait son nouvel usage. Peu de temps après, le 
conseil fit construire l’hôtel-de-ville actuel et la halle Notre-Dame.

Lorsque l’on considère un instant toutes les institutions, tant religieuses que 
civiles, qui ont surgi dans la ville de Lévis depuis une trentaine d’années, on a raison 
de dire que cette jeune rivale de Québec a marché à pas de géant dans la voie du 
progrès. Elle est aujourd’hui un de ces principaux centres du district de Québec ; au 
point de vue commercial son importance est incontestable. Les chemins de fer qui 
y convergent et la mettent en communications avec les centres commerciaux et 
manufacturiers du Canada et des Etats-Unis, ses communications faciles avec la capi­
tale provinciale, sa position riveraine, sur le principal système de navigation du 
Canada, constituent pour son commerce autant de débouchés de la plus grande impor­
tance et lui donnent une. activité qui ne peut manquer de croître.

Le Grand-Tronc dont la construction remonte à 1850, est le trait d’union entre 
Lévis et l’ouest. Le Québec-Central qui n’existe que depuis 1871, la met en rapport 
avec les Cantons de l’Est et les Etats de la Nouvelle-Angleterre. L’Intercolonial qui 
a été construit aussitôt après la Confédération, facilite ses relations avec les provinces 
maritimes.

Jévis possède donc tput ce qu’il faut pour développer rapidement son commerce 
et ses industries. Elle peut envisager l’avenir avec confiance, car une brillante 
perspective s’ouvre devant elle,* pourvu cependant qu’elle continue de l'aiie preuve, 
comme par le passé, d’initiative et d’esprit d’entreprise.



CONSEIL MUNICIPAL.
I. N. Bklleau, maire.

CONSEILLERS

Lauzon__Damage L’ainé, Pierre Robitaille,
Louis Bégin.

Notre-Dame. — I. N. Boileau, maire, Ls. 
Ed. Couture, Joseph Carrier.

St Laurent__ J. C. Hamel, Jos. Fortin,
Napoléon Lamontagne, James 
Gibson.

COMITÉS

Comité de santé :—Louis Bégin, Damase 
Lainé, Joseph Carrier, Ls. Ed. Couture, 
Pierre Bohitaille, Map. Lamontagne, James 
Gibson, Joseph Fortin et J. C. Hamel.

Comité îles Jinances :—Ls. Ed. Couture, 
Joseph Fortin, J. C. Hamel et Damase 
Lainé.

Comité des règlements :■—Map. Lamonta­
gne, Louis Bégin, Joseph Carrier et Joseph 
Fortin.

Comité des chemins:—Jos. Fortin, Da­
mase Lainé, Joseph Carrier et J. C. Hamel.

Comité des marchés: — Joseph Carrier, 
Pierre Bohitaille, Louis Bégin, Nap. La­
montagne.

Comité de la traverse:—-James Gibson, 
Ls. Ed. Couture, J. C. Hamel et Pierre 
Bohitaille.

Comité du feu : — Damase Lainé, Ls. Ed. 
Couture, James Gibson, et Ls. Bégin.

Comité des terrains:—Nap. Lamontagne, 
James Gibson, snr., Ls. Ed. Couture et 
Pien-e Bohitaille.

Com ité de police :—Pierre Robit aille, Jos. 
Fortin, Damase Lainé et Ls. Ed. Couture.

Son Honneur le maire est membre de 
tous les comités.

Officiers : Flavien Roy, secrétaire-tréso­
rier ; George Denis, chef de police et de 
la brigade du feu ; Séraphin Marceau, sur­
veillant ; Frs. Desrochers, ingénieur de la 
pompe No. 1 ; Odule Carrier, No. 2 ; Na- 
zaire Simoneau, No. 3.

LF.S ^SSOCIlYTIONS A LÉVIS.

Assoois»tion C'jitliolique de Se­
cours Mutuels — C'iitliolie Mu­
tual B eu élit Association, 
Braneli Ao. tMi. (C. M. B. A.)— |
(7 rue Eden)—Révd. A. A. Gauvreau, 
aviseur spirituel ; J. E. Mercier, chan­
celier ; P. J. Montreuil, président ; P. ] 
A. Labadie, 1er vice-président ; Révd. 
C. E. Carrier, 2e vice-président ; Théo- j 
phile Lamontagne, trésorier ; Onésime 
Carrier, secrétaire-archiviste ; Joseph ! 
Giguère, assistant - secrétaire-archiviste ; 
J. A. Dumontier, secrétaire-financier ; 
Cléophas Tardif, commissaire-ordonna­
teur ; Eugène Labranche, sentinel ; révd. 
C. E. Carrier, Paul Pouliot, Joseph Israël 
Garneau, Peter Hunt et Calixte Dion, 
syndics : J. E. Ladrière, médecin.

Association Conservatrice de 1-é-
vis,_(fondée le 20 mars 1891)—Edouard
Couture, président,pro tempore ; Eusèbe 
Belleau, avocat, secrétaire ; J. A. Du­
montier, N. P., trésorier—Salle de réu­
nion et de lecture, rue Wolfe No 2

Association des Ouvriers de 
I.évis .(incorporée par acte de la Légis­
lature de Québec.)—J.-Bte. Guenet, pré­
sident ;Chs. Garant, 1er vice-président ; 
François Joncas, 2em vice-président ; 
Stanislas Beaulieu, sec.-archiviste ; Nil 
Guay, secrétaire des finances ; Jos.

Beaulieu, trésorier ; Chs. Joly, assistant- 
trésorier ; Wm. Lavoie, sergent d’armes ; 
Francis Bolduc, commissaire-ordonna­
teur ; Albert Baron, commissaire-ordon­
nateur__Comité de direction : Tous les
officiers, Louis Lemelin et Michel
Guénard__Elections des officiers le 1er
lundi de juillet chaque année. Réunion 
mensuelle le 1er lundi de chaque mois.

Association de Tir a la carabine 
de I.évis.—I. N. Belleau, C. R., prési­
dent ; Major A. E. Demers, vice-prési­
dent ; Nap. Emond, secrétaire-trésorier ; 
P. G. Roy, assistant-secrétaire-trésorier. 
Comité de tir : Major Lefrançois, H. A. 
Martineau, Capt. Beaulieu---- Direc­
teurs : Capt. J. O. Martineau, P. E. Begin, 
F.-X. Dion, Major R. G. Bourget, Sergent 
Major Richard. — Salles de réunion, 
ancien Parc des Ingénieurs Royaux.

Association de Tir de la batterie 
Aio. I d’Artillerie de Garnison 
de I.évis—Capt. J. O. Martineu, pré­
sident ; Lieut. LaParre Marsan, vice- 
président ; lient Flavien Roy, secrétaire ; 
sergt.-mqjor Narc. Lacroix, trésorier— 
Comité de Tir ; sergt.-major Lemieux 
sergt Valère Roy et sergt. F. Martineau. 
—Directeurs: Br. Jos.Bou-rassa, P. Des­
prés, G. Després, Br. Narcisse Lavallée 
et caporal Ant. Duchesneau.
Réunion au fort No 2, Lévis,
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Chambre de Commerce de Cévis
—ïhél. Paradis, président ; Théo. Arse­
nault, vice-président ; Alf. Lemieux, 
secrétaire-trésorier__Membres du con­
seil : Edm. Dupré, J. B. Michaud, J. I. 
Garneau, Dr Lacerte, P. J. Montreuil, 
Chs. Darveau, Ls. Ed. Couture, L. Aug. 
Carrier, E. Belleau, Alp. Desjardins, 
Alb. Lambert et Jos. Verreault.

Club d’Echecs de I.evis,—Demers 
A. E., major, président; Martineau J.
O. , capt., secrétaire-trésorier.

Club Frontenac. — Emile Demers, 
président ; Eugène Laflamme, vice-pré­
sident ; Jos.. Turgeon, secrétaire; Jos. 
Mercier, jnr., secrétaire-archiviste ; Alp.
Laflamme, capitaine. 36 membres-_
Fondée en 1889. Côte du Passage 39-40

Club de Uaqucttes « ï.e Yolti. 
geur ”—(Salle 48rue Eden)—I. N. Bel­
leau, président honoraire ; Chs. Darveau 
et J. E. Mercier, vice-présidents hono­
raires ; A. G. Routhier, président ; 
Eugène Labranche, 1er vice-président 
actif ; Jos. Paradis, 2me vice-président ; 
Alphonse Guérette, secrétaire ; Jos. L. 
Samson, assistant-secrétaire ; Napoléon 
Guay, trésorier ; Narcisse Cloutier, assis­
tant-trésorier ; P. Geo. Roy, capitaine ; 
Achillas Lemieux, lieutenant.

Commission des barrières (rive 
sud)—L. '1'. Genest, N. Cantin, Pierre 
Cantin, M. Bourget, G. Demers, J. Guay 
et P. Guay. L. Bégin, secrétaire-tréso­
rier : Edouard Lemieux, surveillant des 
chemins.

Couvent des Sœurs de la Charité 
de I.evis,—Sœur Ste Catherine, supé­
rieure ; 16 religieuses, 300 élèves. Révd.
P. C. Lemieux, chapelain.

Ecole du Soir de Févis—J. Gléophas 
Blouiu, Emile Gelly et W. J. Byrne, 
professeurs.

Fanfare de Févis—(Fondée par le
Révd. Ant. Gauvreau, curé de Lévis.)_
L. O. Audet, notaire, professeur ; Alfred 
Roy, président; Jos. Delisle, vice-prési­
dent; Alphonse Verrault, secrétaire; 
(36 musiciens). Salle de musique, rue 
St Louis

Frères Maristes, _ (Côte des Mar­
chands,—Frère Maric-Céphas, ditecteur. 
Frères Lévites, Jucondinus, Alpin, Ar-
cadius, Théophane, Bergier__300 élèves.
—Révd. T. S. Lecours, chapelain des 
Frères Maristes.

Hospice St Joseph de la Déli­
vrance,—Révde (Soeur Marie de la 
Providence, supérieure ; 21 religieuses,

500 personnes, (y compris vieillards, 
vieilles femmes,orphelins et orphelines ; 
Révd. Joseph Feuiltault, chapelain; 
RR. MM. J. B. Côté, F. McDonnell, F. 
Dumontier, J. Colfer et Joseph Hudon, 
anciens curés.

Fa Caisse d'Economie de Fevis—
P. N. Hamel, comptable ; Sim. Larue, 
assistant-comptable.

Fevis Snow Shoe Club—T. D. Ship- 
man, honorary président ; A. R. McDo­
nald, first honorary president ; Major A. 
Patton, 2nd honorary president ; G. 
Shipman, president ; Michael Crean, 
vice-president ; Robert Hunter, secre­
tary - treasurer. — Committee : Charles 
Knight, Charles Barela)', H. Tofield, 
Donald McDonald, C. Fitzgerald, F. B. 
Atkinson, L. A. Farmer.

Ordres des Forestiers Catholi­
ques—(Cours Déziel, No. 94)—Rév. 
Antoine Gauvreau, chapelain ; I. N. 
Blouin, député Grand Chef Ranger ; 
Jos. Verrault, Chef Ranger ; Léonidas 
Samson, vice Chef Ranger ; H. Verrault, 
secrétaire-archiviste ; Chs. Moisan, sec.- 
financier ; Alfred Lefrançois, trésorier ; 
Fred. Costin, Ed. Samson, A. Thomas, 
jnr., syndics ; Adélard Bédard, Napoléon 
Thivierge, sentinelles ; Ph. Duclos, 1er 
conducteur ; Chs. Samson, 2e conduc­
teur ; C. O. Collet, M. D., V. M. E., 
médecin examinateur. Réunion le 1er et 
3e mercredi de chaque mois. Salle de 
réunion coin des rues Fraser et St. 
Félix, (Boite P. O. 67,)

Presbytère Notre-Dame de Févis 
—Révérend Antoine Gauvreau, curé de 
Lévis ; Révérends IL A. Scott, C. Lucien 
Gauverau, P. Geo. Miville, vicaires.

Société des Artisans Canadiens. 
Français de la Cite de Mont­
real—’(Succursale de Lévis)—Révd. A. 
A. Gauvreau, chapelain ; P. J. Mon­
treuil, président ; Eusèbe Belleau, 1er 
vice-président ; Charles Samson, 2e vice- 
président ; F.-X. Marceau, secrétaire- 
trésorier ; J. B. Dumont, assistant-sec.- 
trésorier; Arcade Côté, 1er commissaire- 
ordonnateur ; David Carbonneau, 2e 
commissaire-ordonnateur. Directeurs : 
Octave Lavoie, Philéas Bernier, Wilbrod 
Mayrand. Censeurs : Pierre Fer] and, 
J. U. Couture, Edmond Labrie. Méde­
cins-examinateurs : Dr J. E. Ladrière, 
Lévis; Dr F. A. Sirois, Fraserville : Dr 
P. U. Garneau, Stanfold, P. Q. ; Dr J. A. 
Samson, Lambton, Beauce ; Dr Alph. 
Villeneuve, St Romuald d’Etchemin. 
L. O. Audet, notaire; E. Belleau, procu­
reur ; J. E. Côté, comptable et collec­
teur.


